
Mondaye endant la persecution 0-1

Les CIrCONStLANCES

abbaye de Mondaye diocese de Bayeux avaıt ete retablıe le
13 Juin 1859; 1’abb Truffaut, cure de Sully, l’avaıt rachetee el s’etalt
adresse l’a  aye de Grimbergen quı avaıt envoye le Joseph
Wıiıllekens AVOCC tTOI1S autres confreres. Le fevrıier 1862, le (GGodefro1i1d
Van Overstraeten, superl1eur de Grimbergen, L’avaıt installe DIC-
mier prieur conventuel. Pıe avaıt erige l’abbaye ef le noviclat, nomme
le Wiıllekens premier abbe 873

On avaıt ICCU de nombreuses FTeECTUCS, atı l’aıle sud el la moi1tıe de
l’aıle de la malson, on les prieures de Nantes (1878) el de Baların
(1879)

Mondaye n avaıt paroilsse quC ce quı trouvaılt ans l’eglıse
abbatıale el dont le bbe etaıt le cure tıtulaıre. Le ministere aDıtue
etaıt la predicatıon de M1SS10NS, retraltes, recollections, cCaremes. etaıt
frequent el fructueux. Plusi:eurs peres manquaılent Das de talent.

En SSÖ la troısıeme Republique etaıt dominee Dar UnNCc bourgeoilsie
radıcale, antıclericale, ei de riches protestants Jaloux de l’ınfluence quc
possedaılt CNCOTE l’Eglise catholique. Le regıme relıgieux etaıt celuı du
Concordat de SOl etaıt dıfficıle de sen prendre dırectement la
hiıerarchie, maı1s les ÖOÖrdres relıgieux etalent exclus Dar les artıcles
organıques publıes par apoleon memeS qucC le Concordat. Or
CCS ÖOrdres etaıent retablıs, ils revıvalent, ıls etalent prosperes, ıls
ensei1gnalent, iıls prechaıtent.

Tout cela Sans dependance directe du Gouvernement. Les affaıblır, les
faıre disparaitre r etaıt possıble, cC’etaıt le premier pas DOUTL arrıver la
rupture AaVEC Rome ei la denoncılatiıon du Concordat.

Premiere expulsion
En 8SO des decrets miınisteriels prI1Ss le 29 Mars, s’appuyan SUT les l01s

revolutionnaires CNCOTC vigueur el les artıcles organıques, sen prirent
eur ex1istence.
Sur la denoncıatıon d’un habıtant de Bayeux, le prefet de Caen,

protestant, decreta la dissolution de la cCcCommunaute de Mondaye POUT le
novembre 880
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La communaute, LOUS SCS amıs, etalent ans la consternatıon. La veıille,
Megr Hugonıin, eveque de Bayeux, fit Mondaye U1l visıte de condo-
eances eft de soutien.

Au matın du 4, 30, Strauss, sous-prefet de Bayeux, de relıgıon
israelıte, presenta. etaıt accompagne du commıssaıre de polıce
Brisard, du serrurler Patry, requisıtionne AdVCC INCNACE de prison, de L[OUS
les gendarmes de Bayeux ei de alleroy.

la d’entree.
«Avez-vous mandat Judıiclaıre ?» demanda Lanfranc de Pan-

thou
savaıt pertinemment qucC le sous-prefet nen pouvaılt QVOIF. Lut-

meme DTOCUTICUI general pres de la COUT de Caen, venaıt d’etre revoque
DOUI aVOIF refuse de proceder contre les relıgieux du departement. Le
PFOCUTFCUTr de la Republıque Bayeux, Deschamps, eit SON substitut,

anel, invıtes par le sous-prefet, l’accompagner, avalent refuse ef
avalent envoye leur demiıssıion garde des SCCAaUX

De faıt le sous-prefet auraıt du SUrSeOIr L’execution Jusqu’ä unc

nouvelle nomınatıon PDOUIL posseder mandat Judicıaıre. Sa demarche
etaıt une violatıon de domaucıle parfaıtement ıllegale.

Le sous-prefet faıt enfoncer la pDO d’entree.
dırıge VCOIS la du miılıeu du cloitre. pres sommatıon 11 la faıt

crocheter.
trouve face de u le bbe est entoure de Lanfranc de

Panthou, de Laıine, avocatl, d’un aVvOUuUe et d’un hulssıer quı forment
SOI conse!ıl Judıicılaıire.

cote du Abbe, l’abbe Reverony, vicaıre general, et le cure de
St-Patrıce de Bayeux, elegues de Mer Hugonin, le Henr ı angloı1s,
co-proprietaire AVEC le Wiıllekens de I’ımmeuble Se la aussı le
baron Gerard, maıre de Barneville, de Molande, maıire de Cottun,

de Bonvouloır, maire de agny, Valroge, maiıre de Tour-en-
Bessın. Le sous-prefet demandera la suspension de CCS maıiıres.

Un rıre sardon1ıque A4uX levres, le denoncılateur est entre. Un temoın
demande «Quı est CETI homme? A-tııl unc fonction Aucune. OTrS
faıtes-le SOTtIr».

denoncıateur est expulse le premier.
Le sous-prefet sıgnıfie Wiıllekens, de natıonalıte elge, SO  —

expulsıon du terrıtoire francaıs.
«Dans quel delaı? Immediatement». Le ere bbe demande vingt-

quatre heures quı lu1 SONnNt aCccordees.
desıgne SOIl mandataıre le Godefro1i1d Madelaıne, SOM
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prieur. Le angloı1s 1 lu1, cCo-proprietalires de I’'ımmeuble,
demeurer, a1lnsı quC le eodore, vicaıre de la parolsse.

Le sous-prefet demande lL’abbe Reverony de quıtter la place « Je SU1Ss
1C1, dıt-ıl, quC ’a  aye sert de presbytere. J’aı eıiller dUuX interets
de la Daro1sse». On touche pas vicaıre general.

Le cure de St-Patrıce est expulse.
Les executeurs montent dortoir, crochettent chacune des ceillules

Les peres Sont expulses. Ils portent une maın eur brevlaıre, de l’autre
leur SAaC de VOVAaRC Ils passent SuCCessivement devant le bbe DOUTI
rTeCeVvOIr benediction.

L’eglise est pleine : 250 PCISONNCS. Le eTe bbe faıt SCS adıeux SCS

paroissiens. 1 out le monde est tres CmMUu
Jusqu au bas de allee escorte la voılture du sous-prefet crlant ;

«Vıve la lıberte'» Le lendemaın 10 D le qual de la Dgailc est 70388 de
monde. On s’agenouıille POUT reCevoIlr la benedietion du ere quı part
DOUT l’exıil retrouvera Grimbergen ma1ıison de profession.

Le SOIr meme de l’expulsıon, Mgr Hugonin avaıt envoye UNlc lettre
prefet uı demandant de faıre connaıitre (Gsouvernement les effets
quUC devaıent produire CCS violences eft l’antagonisme u’elles soulevent

les institutions republıcaines eit la conscıence des catholıques.

Les pDroces
Le Henrı Langloıs, co-proprietaire de l’abbaye, ecrıt NOUVEAU

PDTOCUFCUT general DPOUT protester contre la violatıon ıllegale de SON

domiucıle. Le NOUVCAaU PTOCUICUTF de Bayeux, pouvant SA prendre
sous-prefet, dresse proces-verbal contre le commıissaiıre de polıce

La sous-prefecture plaıdera l’ıncompetence du trıbunal, la prefecture
declinatoire.

Le proces SCTAa Juge les 30 INaTis er avrıl 881
Les plaıgnants SONT le Wiıllekens, le angloıs, les Lebouc et

Marıe, de Vauloge eit de Bonvouloir. Les defendeurs Ssont le
commıssaıre de police, le secretaire general de la prefecture et le serrurler
Patry

On entend les plaıdoleries de Laıine ef de Lanfranc de Panthou
La seconde SCI d imprimee. C’est eau d’eloquence Jur1dı-
qUC quı montre la sclence du Droit quc possedaıt le PTOCUTICUT
general destitue.

Le rıbunal envole DOUT le Jugement fond SUT competence et;
apres des consıderants severes, condamne les defendeurs adUuUX frals.
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Our le Oment le Godefro1id Madelaıne et le angloı1s demeu-
rent l’abbaye AVOC le eodore Ils rısquent d’etre accables d’1impöts

point de DOUVOIF teniır. Cest POUrquUOl Lanfranc de Panthou
conseılle de vendre la malson AVCC droıit de remere, C’est ıre de rachat,
Car esperalt qucC les choses s’amelı0reraılent. Le baron Gerard ”’achete

Fr Les Peres l’avaıJent rachetee l’abbe ruffaut, maıs elle
avaıt ete reparee et agrandıe.

OUur evıter qUC la fut attaquee fictiıve, le baron dut
demander Godefro1i1d Madelaıne de quıitter l’abbaye. Le angloıs

demeureraıt cure.
adame Lanfranc de Panthou, mere du Sous-prieur, offrıt alors
Godefro1i1d Evrecy la malson meublee de SOM irere, Faucon,

quı venaıt de deceder.
Les Peres Godefroid, prieur, ei Joseph de Panthou SV installent eit SONT

reJoınts Dar le Paul Pelletier quı v’etaılt refugıe ans amılle Les
autres relıgieux devront demeurer disperses, cures vicalres
amılle

On etablıt oratoıre ans la malson DOUI ıre l’office ; euniıra le
plus Ouvent possıble les peres POUT des recollections. Mme Laniranc de
Panthou pale la quı faıt la culsıne ef le paın. Elle donne QuUssı
le beurre et les ceufs. Maıs les tro1s peres SONtT Ouvent absents. Ils
continuent leurs M1SS10NS, leurs retraites, leurs caremes.

(Yest Evrecy, 1880, qucC le Godefro1id Madelaıne publıe
grande vIie de saınt Norbert, de sclence el dV’erudıtion. On peut
s’etonner, les Cırconstances, qu’elle alt DrI1S Ouvent ton apologeti-
quC POUT eienare le bıen-fonde de la vie relıgieuse. C est aussı
epoque qu’1 contact AVCC le carmel de Lisieux et Connut saınte
Therese de nfant Jesus

En 1884, denoncılateur aV1sa la prefecture QJUC les peres Evrecy
«reconstitualent uUunc congregation». prefet ecrivıt l’eveque quı
invıta le Godefro1i1d repondre. Sur CCS entrefaıtes le prefet MOUTUuL et

n’entendit plus parler de rien. Un de SCS IS quı avaıt Iu la
reponse du Prieur dıisaıt sourlant «qu’elle n’etalt pas pıquee des
VOeISs »}

20 Proces

Cependant l’Enregistrement intenta proces baron Gerard La
propriete de abbaye, selon ’ Admıinıstration, valaıt 250.000 BT ei le
Baron payaıt qucC DOUIL unec valeur foncıere de BF le pr1X qu’ı
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avaıt verse. Le baron (Gierard tint bon Le proces ura euf AaNns, epulsa
tOutes les Jurıdictions, donna heu quatre expertises ei quatre contre-
expertises. OUr finır Ll’Admıinistration fut deboutee et condamnee dUuX

depens.
Le angloı1s et le eodore habıtaliıent toujJours l’abbaye,

attendant qu on batıt presbytere.

Regroupement Cottun

La persecution semblaıt S assoupIr. En 887 les peres reunıissent
Mondaye POUI la retraıte annuelle. Cependant le baron Gerard craınt
retour el conseılle de ICSITOUDCI C'ottun ans chäteau qUC de
Molande n’habıte plus Ce dernier le ceda baıl DOUL le Dr1X des
reparatıons et des 1Impöts.

Le Godefro1id S Y installe AVCC le de Panthou Ils Sont bientöt
reJoints par les re Farell, lgnace Sımon, Benoıit Coquebert de
euville, LouIls Valence, Charles Martın, Norbert Paysant (qul, malade,

put rester) et (nlbert Mer Hugonin vient de pSs T
la vIe des rel1gieux. Elle reprIis rgueur.

Deux entrees importantes, euX Jeunes pretres: le Exupere AuVvray,
futur abbe, et le Augustin Aubraye, futur priıeur.

On continue de precher. On on petit alumnat. Quatre eleves,
DOUI pas enfreindre la 101 Irancalse. En 893 le Godefroid rachete
Mondaye baron Gerard

Retour Mondaye
On avaıt quıitte l’abbaye : retrouvaıt S: le fevrıer 894

Maıs faıt plus ollıce l’Eglise. On amenage, ans le gran
refectoire, UNCcC chapelle interieure. Par une tolerance quı n echappe
ONNC, le bbe revient chaque annee de Grimbergen DOUT quelques
Jours ans SON abbaye. L’eveque OScC meme le faıre pontifier la
cathedrale

Des 896 OSeC OoOntrer l’eglıse, les dımanches et Jours de fete Le
decembre 18906, la grande Jo1e du Prieur, la bıbliotheque de

Mgr Meric, le dernıer oyen de la faculte de theologıe de Sorbonne, (400
volumes) est donnee Mondaye par pretre de Honfleur

On acheve le cloitre nord. (Yest ıre qu on reprenaıt confiance.
En 899 le Rme Godefroid Madelaıne est elu abbe de rıgole Le

Saınt-Siege insistaıt DOUTL qu’1 acceptät charge. quitte OoncCc
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maıson de profession OUu dl reviendra qu en 1920, apres QaVOIF
demissionne de l’abbatıat Le Joseph Lanfranc de Panthou est nomme
prieur par le ere bbe (Yetaıt missı1onnaILre de gran zele eft de gran
talent. On l’appelaıt «Je rol du ocage» dans le sud du alvados LE  etaıt
aussı homme de grande eit de grande bonte

Deuxieme expulsion 1905

La conflance renalssante fut blentot alarmee. FEn 1901, les ambres
voterent unc 101 SUuT les assoclatiıons quı restauraıt unc ıberte tres reduıte
depu1s la Revolutıion. Les congregatıons faısal1ent ’objet d’un chapıtre.
es auralent besomin de l’autorisatiıon gouvernementale. 1en SUr le
president du conseıl, aldeck-Rousseau, v’etaıt arrange DOUT quC |’Etat
put refuser autorisatıiıon dUuX congregatıons quı lu1 deplairalent
qu’1 craındraıt de leur influence.

En 902 les elections furent detestables DOUT les Catholiques OpI-
nıon, travaıllee Dar la DICSSC antıclericale, soulevaıt contre l’Eglise. La
tro1sıeme Republique reprenaıt les tradıtions antıreligieuses des Revolu-
tionnaıres de 789 D’une part le legislateur S’etaıt Salls doute DaS
rendu Compte du nombre de congregations quı existalent France (1l
eut des annees de gran travaıl DOUT examıner toutes les demandes);
d’autre part le NOUVCAU president du conseıl, mıiıle Combes, etaıt anıme
contre l’Eglise une rag insatıable.

On commenceraıt par faıre disparaitre les religieux POUTI aboutir la
rupture AVOC Rome ef la denoncılaltıon unjlatérale du Concordat de
S8011

allaıt s’attendre la dissolution ei la spolıatıon eTi DaSs perdre de
Une Ooule de communautes cherchatlent deja refuge elg1que,

Italıe, Espagne, Mondaye avaıt biıen cherche., etablıssant AVCC

rıgolet, un 1issıon Madagascar, Uu1llc utılıte protectrice, mals 11 allaıt
1en rendre cCompte JUuUC cC’etaıt iıllusomire. Le de Panthou s’adressa
Mgr Heylen, eveque de Namur, quı connaıtssaıt bien la communaute
dont il avaıt faıt 1a visıte canon1que Cottun, etant abbe de ongerlo.

L’eveque etaıt gran COUT DaS MmMoO1nNs de cent u..

nautes fIrancalses dans SoON dio0cese. «On na Jamaıs LTrOop de braves SCNS»,
disaıt-ıl AaVEC bonte PIODOSA Mondaye l’abbaye de qu on
pouvaıt racheter. Cela depassaılt les LESSOUTCCS financıeres de Mondaye
Ce fut rıgole qu1 beneficıa de F allaıt faıre vıte la
dissolution redoutee. Mgr Heylen Dro0DOSa le chäateau de Hubermont
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Arbres, inhabıte depuıls euxX aNs On etaıt ’entree de l’hıver, ma1s 11
allaıt SdU VT la bıblıotheque ei la sacrıstlie. Surtout il etaıt important de
DOUFVOIF noviıcılat. Le Exupere Auvray, maitre des NOVICEeS, partıt
DOUI Hubermont AVCC SOM petit u  u Mgr Heylen vint les VOIr LOUL
de sulte, presida la profession du Ü Godefro1i1d Y sabel ans l’eglıse
TrDres S ans SO SCIMON, explıqua l’'ımportance de la vIie relıgieuse
ans l’Eglise.

On AVEC vaıllance les rgueuUrs d’un clımat auque]l les Nor-
mands n’etalent Das accoutumes. Les Jours de promenade, almaıt
rendre l’abbaye de oreffe, petit sem1ı1naıre de Namur, ei recıter les
vepres ans les talles magnıfiques des ancıens premontres. L’eveque
avaıt conscıence JuC Hubermont etaıt beaucoup LTrOp petıit. cherchaıt
aılleurs.

MOoment les eveques de France voulurent presenter (Jouver-
nement UuNlc protestation solennelle contre le refus global d’autorisatıon
duX Congregatıions. Or ıls avaljent l’ıinterdietion de reunır el de
dıscuter. algre 1en des fforts ei des demarches, ıls purent
s’entendre. Bayeux le nouvel eveque, Megr Amette, demandaıt AVCC

inquietude quc penseraılt Rome de protestatıion. out COUD la
DICSSC ıvulgua le propose. Du COUD il rallıa pas l’adhesion de
LOUS les eveques. out etaıt manque.

La hambre vote alors la suppression de LOUutes les congregatıons
ense1gnantes. fallut consentir des delaıs, Car pouvaıt construire
autant d’ecoles qu’ı eut ete necessaılre. Le 24 INaTrs 1903, elle sen pren
duX predicants, dominicaıns, capucıns, [rancıscamıns. premontres, oblats

houleux 304 VO1X contre 206 votent la suppression de CCS

congregations ei sımplement. 3040 religieux volent sıgniıfıer
le avrı qu  ıls ont quınze Jours POUT fermer leurs a1l1sons et quitter leurs
immeubles.

On fit tristement les ffices de la emaıne saınte, DUIS Paques,
esperance certaıine... maıs loıntaıne aujourd huıl.

Ca ei la 1l produıisıt des resistances serleuses. Nantes Dar exemple
la populatıon defend farouchement les cCapucıns, les premontres, les
freres de oerme Le depute de Dıon, est arrete. SCTAa condamne
tro1s Jours de prison.

Comment les choses passerent-elles ondaye Aucun souvenir
na emerge.

abbaye fut mise SOUS sequestre, Cal contentaıt plus de
eiendadre de la vIie de communaute. On spolıaıt les biens relıgieux.
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Avec l’autorisation de l’autorıte ecclesi1astique el l’acquiescement du
de Panthou Francoi1s Robyns de Schneıidauer, proprietaire de

l’ancıenne ferme de l’abbaye, acquereur. Le cCommıssaIıire priseur
mıt d’abord LOUS les terraıns quı entourent l’abbaye, DUIS la
COININUNC f1t SaVOIlr quC le chemiın quı mene l’eglise etaıt concede dUuX

peres des ervices rendus la paro1sse, maı1ls priviılege
passeraıt DaSs d’autres proprietaires. Nn Y avaıt plus d’acces. On
pouvaıt acheter l’abbaye qUC POUI la demolır. Robyns eut l’abbaye
Sanmnls encherir. etaıt Un telegramme arrıve LTOp tard annoncaıt
qu un entrepreneur de Rouen encherıissaıt DOUI faıre de la malson unc

carrıere de plerres.
Une conventiıon qvalt ete etablıe Robyns une part, le de

Panthou el le Adrıen oulorge, de l’autre.
OUr quelque les peres SONnNtTt disperses. uelques unNns recoı1vent

ans le dıocese. Le Augustın Aubraye est nomme aumöOntler des
freres de Caen, le Leon ecolley demeure Dampıierre DUI1S Vıre
AVCC miınistere de predicatıon charge

Bois-Seigneur-Isaac
Cependant le Mgr Heylen herche toujJours et trouve le

prieure de Bois-Seigneur-Isaac. est sıtue PDCU ord de Charlero1,
pres de Braine-1’Alleud, diocese de Malınes

Ce petit monastere avaıt PDOUI orıgıne miracle eucharıst1que. Le
Juin 1405, ans unec chapelle dedıiee la Vierge, unc parcelle

d’hostıe oublıee Dar megarde SUT corporal avaıt saıgne durant CINg
]Jours. pres un«c longue enquete le celebre cardınal Pıerre d’Ailly, eveque
de Cambrali, avaıt TeCONNU le prodige Le se1gneur du lıeu, Jean de
Huldenberg avalt demande l’abbaye de Sept-Fontaines des chanoımnes
regulıers de la congregation de Groenendaal (Vauvert) fondee Dar le

Jean Ruysbroek T passee plus tard la congregation de Wındesheim
Cette mailison avaıt ete supprimee la Revolution; le cloitre etaıt abattu.
Restailent la monumentale, les batıments regulıers, le presbytere el
urtout la chapelle de PCU d’apparence l’exterieur ma1ls ont l’ ameuble-
ment artıstique est admırable

Des le 29 maı des negoclations s’engagerent apres des dıfficultes qu1
avalent semble desesperees. On avaıt prıe AVECC instance la Vierge, saınt
Joseph, saınt Francoi1s XavIler. JTout finıt Dar s’arranger. Le aron SNOY,
proprietaire des batıments, les ceda POUT Fr da la chapelle Par
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baıl emphyteotique pour 99 ans). Les de Panthou, Exupere Auvray
et erman Tapper sıgnerent l’acte de Le baron voulaıt
quC le chapelaın fut elge Le Hubert de Grimbergen acceptla

Le cardınal-archeveque de Malınes, Goossens, LOUuUtL
Les reparatiıons commencerent des le Ju1n. Le 26 decembre la

communaute entraıt. Les peres de Nantes rejoı1gnalent CCUX de Mon-
daye

On tarda pas rebätır une alle du cloitre.
Accable age ei d’infirmites, le bbe vint pDaSs habiter OIS-

Seigneur-Isaac. De Grimbergen 1] venaıt Bois-Seigneur-Isaac plusieurs
fO1s DPar d} notammen POUT les vetures el les profess10ns, Cal la
cCommunaute recruta La derniıere veture qu/'ıl] presida fut Gce du

Jacques Deen 906
Le Prieur etaıt toujJours le Joseph de Panthou, le Exupere

Auvray, maitre des NOVICES, fut nomme sSOUS-prieur ei chantre. (Yetaıt le
S de la restauratıon du chant gregorien SOUS egıde de Pıe Le

Exupere almaıt le chant eft les ceremonıles. zal tenaıt le baton cantoral
AVCC la majJeste de la
Ona chanter la ei les vepres de chaque Jour.
Mondaye eit Cottun le falisaıt qu aux fetes trıples).

En 905 le Peres organısalent grandement les fetes du centenaire du
miracle eucharıst1que. Le premier Jour du trıduum, le cardınal Goossens
eur dıisaıt : «Je remercıe INO  — NO NO du clerge ef des fıdeles

les chanoınes de Bois-Seigneur-Isaac des emınents services qu  ıls
rendent diocese Dar leur ministere multıple. Je t1ens constater la

quc vient de renouveler le Prieur d’assurer la perpetulte de
| cguvre du saınt Sang pal unc fondatıon definıtiıve. Nous souffert
et NOUS souffrons AaVOCC VOUS de la persecution qu«c subıt l’Eglise de
France. Je faıs des VCOeUuX DOUT le prochaın retablıssement de Mondaye,
insistant meme DOUT la persistance de la maılison de OIS-
Seigneur-Isaac».

Jusqu’en 9014 le miıinistere de predıicatıon continua NO  e seulement
elgıque maıs France, partıculıerement Normandıe.

la morTt du Wiıllekens, 1908, le de Panthou fut Iu abbe de
Mondaye Au mMOI1Ss de maı 1914, 1l f1it unec maladıe quı donna des
inquıietudes. Mal rem1s, 1] reprit du miınıstere France el fut surprıIis Dar
la mobilısatıon Sadns pouvoır la elgıque. quelques
Jours plus tard chez les Norbertines du Mesnil-Saint-Denis ei ICDOSC ans
eur cimetiere.
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uan fut QaVISE de mMoOTt Dal la noncılature. la communaute
elut abbe le Exupere Auvray quı fut benıiıt Dar le cardınal
ercIler. prieur le Jean Pelcog.

La populatıon de Bois-Seigneur-Isaac etaıt bienveıillante., admıra-
t1on devant les « Peres {rancals». Au depart du Hubert, le baron SNOY
avalıt accepte chapelaın le Exupere quı Jusqu’a morTt
l’amı tres cher de la amlılle SNoy

La SUECTFE de 1914

Les peres 61 les freres mobilısables avalent regagne enr regıiment es la
mobilıisatıion. (Yetaıt bıen pense. deviendraıt dıfficıle de alsser ex1ıl
des hommes quı avalent r1sque leur VvIe DOUTI 1a France.

(Yest de SUCIIC QUuUC, pendant les du Seminaire
de Namur, le sıgnataıre de cet artıcle prıt contact AVCC Bols-Seigneur.
L’accueıl du abbe, les magnıfiques offices, L’observance la fO1s stricte
el Joyeuse, la conversatıon d’hommes aımables el cultıves le

Jean Pelcoq el le Hermann JTapper pouvalent qucC donner UuUnNCcC

iıdee attrayante de la communaute.

Projet de retour France

La palx fut sıgnee 919 920 etaıt l’annét; centenaıre de la
fondatıon de Premontre.

Ce centenaıre fut celebre uUunNnec premiere fO1s 1O  — DaS Mondaye 1]
etaıt CMNCOIC LTOp tOot ma1s Vıre du uıllet premier Juın. Ce fut

eau trıduum eucharıist1que dont la clöture fut presidee Dar le cardınal
Amette, archeveque de Parıs. Mgr Lemonnier assıstaılt AVOCC plusıeurs
es premontres. Le dernier SCIINON fut donne pDal Mgr Grente, eveque
du Mans.

Un deuxieme trıduum eut 1eu Bois-Seigneur-Isaac. Le 12 septembre
la solennite de la Natıvıte de la Vierge, fete tıtulaire de l’eglıse, AaVCC

une splendıde procession eucharıstique ; le E3 eau pelerinage de
Jeunes Ou le prelat Lamy, abbe de ongerlo, chanta pontificalement la

de saınt Norbert;: le 14, L’Exaltatiıon de la saınte Cro1x amenaıt
de LOUS les habıtues du pelerinage saınt Sang L’o@uvre de

saınt Norbert fut exaltee Dar de belles predications.
Une troisıeme fete du centenaıre eut heu 1NON pas Premontre, ma1s

Salınt-Martın de Laon, quı fut pendant des sıiecles la deuxieme eglıse de
’Ordre Elle deroula le dımanche de la solennite de la fete patronale de
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saınt Martın. Elle etaıt presidee Dar Mgr Bınet, eveque de SO1SSOns. Le
Exupere pontifıa S l’apres-midi] ans unec eglıse bondee Ou

pressalent tOutes les pParolsses de la viılle, 11 expliqua AVCC SdBCSSC el
majJeste qu’etaılt ıdeal de saılnt Norbert

Ces ceremonIes, bıen d’autres manıfestations l eDOquUE,
remettaljent question devant l’opınıon l’existence el la necessıte de la
VIie relıgieuse ans l’Eglise, l’ınjustice de V’exıl eit la possıbılıte du retour
des relıgieux.

OTrS du trıduum de Bois-Seigneur Je demandaı Exupere:
« Pensez-vous revenır France?» repondıt qu on reflechıssaıt.

La question posaıt Fallaıt-ıl revenIır France? Ou
Ce n etaıt pas S1 sımple. Les religieux entres Bols-Seigneur apres 903

S Y trouvalent bıen ei etalent heureux. Le ecolley preconiısaıt
L’etablissement de l’abbaye Vıre, dans la partıe la plus chretienne du
diocese de Bayeux.

Le Ekven, missionnaire de Parıs, conscıient de l’ımportance du NO
offraıt d’acheter erraın Premontre Ou AVCC les dommages de SUCITC,
la construction seraıt facıle el rapıde ; le Godefroid Madelaıne quı
venaıt de demissionner de L’abbatıat de rıgole et le Jean Pelcoq
prieur, desiralent le retour Mondaye Le ere Abbe, calme, iıren1que, de
gran bon SCNS, selon SO temperament, ecoutalt, consultaıt el prıt fe-
ment decision. (Y’est Mondaye qu/'ıl allaıt retourner.

vit le prefet du alvados quı lu1 dıt « Vous ferez UuU1lc demande
d’autorisatıion. On Nn Y repondra pas e VOUS VOUS installerez. On VOUS

attaquera dans les Journaux el VOUS repondrez pas SCIa bon, les
premiers mps, S1 VOUS sortez STOUDC, de prendre uUuNnc outane nolre».

Retour Mondaye
En uıllet 021 le Exupere ef le Jacques Deen arrıvalent

Mondaye Le cure, l’abbe Quesnot, condiıscıple du Abbe, les accueıllıt
dans SOM presbytere, eur f1ıt fete, f1ıt demurer la de la statıon
l’abbaye ei l’eglise.

On retablıt POUT suürete la chapelle ans le Refectoire, maı1s le cure
insısta DPOUTI qu on fit ollıce l’eglıse abbatıale

Le DAaUVIC ere Jacques, charge de L’entretien de la ma1lson, etaıt
atterre. Elle avaıt ete inhabıtee pendant ONZE ANs, DUIS avaıt Servı
d’höpıtal l’armee elge pendant la grande SUuCITE. zl DOUT euxX
AaNs, dısaıt-ıl, TE l’abbaye etat».
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Les peres de antes retournerent ans leur V1 On la1ssa OlS-
Seigneur les peres quı le voulurent. La paternite de communaute fut
cedee verbode quı la fıt eriger (un PDCU vite) abbaye independante.

(VYest OnNC unec petiıte communaute quı rentra Mondaye Ils etalent
hult Le Augustıin Aubraye tarda Das les rejoındre. Des entrees
noviıclat s’annoncerent LOuL de sulte.

Megr Lemonnier PrFrODOSA AdUX peres de reprendre la paro1sse. Le
bbe voulut pas alsser partır l’abbe Quesnot quı S’etaıt montre S1

bon el S1 empresse. desservıra la paroilsse Jusqu’a morTrt 939
eut quelques reactions ans la PICSSC locale ela eut pas de

sulte. L’opiniıon publıque etaıt retournee depuls la QuUCITC. Le Parlement
AVECC la Chambre «bleu hor1zon», 1sSsue des elections de 920 etaıt hostile

1a persecutlion. En 1924, apres les nouvelles elections, SOUS ‚egıde
d’Edouar: Herriot, 1l produisıt des velleıtes d’ınquieter les congrega-
tions. Un heros de la YUCITIC, CrO1X de SUCIIC et legıon d’honneur, le

Doncoeur SJ redigea alors celebre ffiche « Nous partırons
On le tint DOUI dıt

Soixante ans plus tard, apres presentatıon d’un dossıer plus complet, le
gouvernement francaıls, Janvıer 1980, donnera la communaute des
Premontres de Mondaye l’existence legale.

Sources utilisees

AuxX archives de Mondaye
iıchel egrou Pıeces Justificatıves du necrologe de Mondaye
(l’auteur renvole DOUI chaque NO PIODIC AdUuX pleces d’archıves)

AuUxX archives du aAlvados

Serıie cultes). Rapport du sous-prefet apres l’expulsıon de 880

Imprimes
Expulsion des Peres Premontres (extralt du Journal l’Indicateur) Bayeux
880
Plaidoirie de Lan{franc de Panthou el Jugement du trıbunal. Bayeux
881

Lecanuet. Les s1ıgnes vant-cCoureurs de la Separatıon. Parıs 930
Miracle Eucharıistique du salnt Sang (5* centenaire) Braine-le-Chäteau
905
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Norbert Eloy Ophaın-Bois-Seigneur-Isaac. 1velles 940
50 centenaıre de saınt Norbert (1920) Marseılle 921
SouvenIırs personnels du Francoi1s Petıt (Conversatıons AVCC le

Godefro1id Madelaıne, le Jean Pelcog...)

Abbaye de Mondaye Francoıi1s PETIT, Praem.
Tilly-sur-Seulles


